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Protection des droits de l'homme au Chili

Algérie, Cuba, Danemark, France, Grèce, Mexique,^Pays-Bas,
Suède et Yougoslavie : projet de résolution révisé

L'Assemblée générale,

Réaffirmant la responsabilité qui lui incombe de promouvoir et d'encourager
le respect des droits de l'homme et des libertés fondamentales pour tous,

Soulignant l'obligation qu'ont les gouvernements de protéger et de promouvoir
les droits de l'homme et de s'acquitter des responsabilités qu'ils ont assumées en
vertu de divers instruments internationaux,

Résolue à rester vigilante à l'égard des violations des droits de l'homme où
qu'elles se produisent et à prendre des mesures pour rétablir le respect des
droits de l'homme et des libertés fondamentales,

Rappelant ses résolutions 31/12U du 16 décembre 1976, 32/118 du
16 décembre 1977, 33/175 du•20 décembre 1978, 3^/179 du 17 décembre 1979 et
35/188 du 15 décembre 1980, relatives à la protection des droits de l'homme au
Chili, et 33/173 du 20 décembre 1978, relative aux personnes disparues,

Rappelant également la résolution 11 (XXXV) de la Commission des droits de
l'homme, en date du 6 mars 1979, concernant les violations des droits de l'homme
au Chili, dans laquelle la Commission a notamment décidé de nommer un rapporteur
spécial chargé d'étudier la situation des droits de l'homme au Chili, et la
résolution 9 (XXXVII), dans laquelle elle a décidé de proroger d'un an le mandat
du Rapporteur spécial,

Déplorant le fait que les autorités chiliennes ont coiisfcwnmenfc refus* de
coopérer avec le Rapporteur spécial nommé par la Commission des droits de l'homme
et avec d'autres organismes des Nations Unies s'occupant des droits de l'homme,
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Profondément préoccupée par la persistance et, à certains égards, la dété-
rioration des situations qui" influent sur la jouissance et l'exercice des droits
de l'homme et des libertés fondamentales au Chili comme indique dans le rapport
du Rapporteur spécial. (A/36/591*) >

Se Migrant profondément préoccupée par le fait qu'on est toujours sans
nouvelles de nombreuses personnes qui ont disparu ces dernières années pour des
motifs politiques, et que les autorités chiliennes continuent ane pas prendre de
messes urgents et efficaces en vue d'enquêter et de faire la lumière sur le sort
des personnes disparues,

Notant avec une grave préoccupation que la nouvelle constitution qui est en
vigueuT-^Tchili depuis le 11 mars l98l et qui a été élaborée _sans participation
populaire non seulement ne garantit pas pleinement la protection des droits de
l'homme et des libertés fondamentales, mais permet, à certains égards, de les
restreindre,

1. Félicite le Rapporteur spécial du rapport sur la situation des droits
de l'homme"au Chili qu'il a établi en application de la résolution 9 (XXXVII) de
la Commission des droits de l'homme, en date du 26 février 1981;

2 Réitère sa profonde préoccupation devant la persistance et, à certains
égards', la-détérioration de la situation des droits de l'homme au Chili, signalée
par le Rapporteur spécial, et notamment :

i) La dislocation de l'ordre juridique démocratique traditionnel et de ses
institutions par le maintien et l'extension de la législation
d'exception et la promulgation d'une Constitution qui n est pas
l'émanation d'une volonté populaire librement exprimée et qui de toute
évidence entrave l'exercice des droits de l'homme et des libertésfonda
mentales du peuple chilien et permet d'apporter des restrictions a
l'exercice de ces droits et libertés;

ii) L'intensification de pratiques telles que les détentions arbitraires et
l'internement dans des lieux secrets, souvent accompagnes de tortures
et de traitements inhumains et dégradants qui, dans certains cas,
entraînent une mort inexpliquée;

iii) Les persécutions, intimidations et emprisonnements de même que le bannis
sement et l'exil forcé d'un certain nombre de personnes qui participent
à des activités syndicales, universitaires, culturelles et humanitaires;

3 Réaffirme également sa vive préoccupation devant le fait^que les recours
de l'hàbeail^p^iret'i'aiaparo se révèlent inefficaces, étant donne que les auto
rités itSicT^eTau Chili n'exercent pas pleinement leurs pouvoirs en la matière
et ne remplissent leurs fonctions qu'avec des restrictions extrêmes;

L Prie instamment les autorités chiliennes de respecter et promouvoir les
droit-'de ïtamTe^nl^ément aux obligations quelles ont assumées en vertu de
dive^ instruments internationaux et, en particulier, de prendre les mesures

Li" ci-après, qui seraient susceptibles d'amener la Commission des droits
denrnomme à envisager de mettre fin au mandat du Rapporteur spécial :
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a) Lever l'état d'urgence, au titre duquel les droits de 1'homme^continuent
d'être violés, et rétablir les institutions démocratiques et les garanties consti
tutionnelles dont jouissait auparavant le peuple chilien;

b) Mettre un terme aux détentions arbitraires, à l'intimidation physique
ou psychologique et à l'inculpation de personnes qui exercent leur droit à la
liberté d'expression et d'opinion, y compris le droit de pétition;

c) Respecter les droits de l'homme des personnes détenues pour des motifs
politiques et les séparer de celles détenues pour des infractions pénales;

d) Prendre des mesures effectives pour empêcher la torture et autres formes
de traitements cruels, inhumains ou dégradants qui, entre autres, entraînent des
décès inexpliqués, et poursuivre et punir les responsables de ces pratiques;

e) Enquêter et faire la lumière sur le sort des personnes oui seraient
disparues pour des motifs politiques, informer les familles de ces personnes des
résultats de l'enquête, et poursuivre et punir les responsables de ces disparitions;

f) Rétablir intégralement les droits syndicaux, en particulier la liberté
de constituer des syndicats pouvant fonctionner librement, sans contrôle du
gouvernement, et exercer pleinement le droit de grève;

g) Garantir la liberté de réunion et d'association et la liberté des ^
ressortissants chiliens d'entrer dans le pays et d'en sortir,_et mettre fin a la
pratique des bannissements imposés aux nationaux, pratique qui équivaut a un
exil forcé;

•?•
Prie à nouveau les autorités chiliennes de coopérer avec le Rapporteur

spécial et de s'acquitter de l'obligation de faire rapport que leur imposent
divers instruments internationaux relatifs aux droits de l'homme;

6. Prie la Commission des droits de l'homme d'étudier à fond, lors de sa
trente-huitième session, le rapport du Rapporteur spécial;

7- Invite la Commission des droits de l'homme à proroger d'un an le mandat
du Rapporteur spécial et prie la Commission de faire rapport sur la situation des
droits de l'homme au Chili à l'Assemblée générale, lors de sa trente-septième
session, par l'intermédiaire du Conseil économique et social.




